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L ’ E S S E N T I E L ,  A U T R E M E N T .

SUISSE/ COVID-19

Un rappel du vaccin 
pour les plus fragiles

Alors que les cas de Covid repartent à la hausse en Suisse, Berne 
faisait hier un point de situation avant l’été. Les autorités  
recommandent dès à présent une deuxième dose de rappel du 
vaccin pour les plus de 80 ans. Elle attendra l’automne pour les 
plus jeunes. Il faudra s’habituer à vivre avec le virus, saisonnier. 
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MATHÉMATIQUES

Médaille Fields: Vaud et 
Genève à l’honneur
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PHILIPPE BACH

ON A LES 
PRIORITÉS 
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Q
uand le sage montre la lune, 
l’imbécile regarde le doigt. 
L’affaire Perler, du nom de la 

conseillère administrative de la Ville 
de Genève, illustre à merveille le pro-
verbe chinois. Oui, l’élue écologiste 
a fauté en négociant avec des acti-
vistes pâquisards le «dégrappage» 
de 0,5 mètres cubes de bitume. Po-
litiquement, il s’agit d’un hors-jeu. 
Mais on est tenté de dire: et alors? 
L’avenir dira si l’élue verte en paiera 
les conséquences. Ce qui n’est pas 
sûr, tant l’exaspération populaire est 
grande par rapport aux nuisances 
d’une mobilité centrée sur les moteurs 
thermiques. 

Pour l’heure, la droite a flairé 
l’odeur du sang. En bon squale, elle 
tente une petite opération de déchi-
quetage politique. Grand bien lui 
fasse. Mais l’essentiel est ailleurs, et 
les partis bourgeois sont à mille lieux 
d’un début de compréhension des 
enjeux. Leur logiciel est obstinément 
verrouillé sur un passé archaïque, 
celui d’une mobilité toute entière 
centrée sur la voiture. On en a eu 
l’illustration durant le traçage des si 
utiles pistes cyclables Covid. N’a-t-on 
pas vu un conseiller national camper 
près de la fenêtre de son bureau et 
inonder les réseaux sociaux de photos 
et de commentaires rageurs? Et que 
penser du combat d’arrière-garde de 
politiques dont le seul horizon est 
le maintien de la circulation et du 
parcage sur le quai des Bergues? 

L’urgence climatique se fait sen-
tir tous les jours, elle réclame des 
mesures urgentes, la capacité de fixer 
des priorités. A une mesure de résis-
tance civile non violente, les partis 
conservateurs opposent une vision 
passéiste de la loi et de l’ordre. Illus-
tration de cette absurdité: réparer les 
dégâts du dégrappage coûtera 3802 
francs; l’enquête externe confiée à 
un magistrat indépendant enrichira 
celui-ci de 10 000 francs. Beau sens 
des priorités, tout est dit.

SUISSE 

La conférence de 
Lugano qui s’est 
achevée hier ouvre 
une voie qui s’annonce 
très longue. Analyse.

7 INTERNATIONAL 

Hyperactif, le président 
turc Erdogan mène 
une diplomatie tous 
azimuts pour se refaire 
une image.
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Tout à gauche, Maryna Viazovska, professeure à l’EPFL, et tout à droite, Hugo Duminil-Copin, enseignant à l’Unige. KEYSTONE 
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Les octogénaires sont encouragés à recevoir une 2e dose de booster sans attendre. Pour les plus jeunes, 
cette recommandation ne devrait intervenir qu’à l’automne. Le point de la situation sur le front du Covid

PHILIPPE CASTELLA

Crise sanitaire X La nouvelle vague 
de Covid-19 qui déferle sur la Suisse 
incite les autorités à recommander dès 
aujourd’hui une deuxième dose de rap-
pel du vaccin pour les plus de 80 ans. 
Pour les plus jeunes, ce nouveau rappel 
devrait intervenir en automne. L’Office 
fédéral de la santé publique (OFSP) fai-
sait hier un point de la situation avant 
les vacances.

1Faut-il s’inquiéter de  
la nouvelle vague?

«Nous observons depuis le début du 
mois de juin une augmentation du 
nombre d’infections en Suisse», ex-
plique Céline Gardiol, de l’OFSP. Ainsi, 
46 025 nouveaux cas ont été détectés 
ces sept derniers jours, contre 33 108 
la semaine précédente (+39%). Le taux 
de positivité des tests atteint des re-
cords (environ 40%). Et les analyses 
de la charge virale dans les eaux usées 
confirment cette tendance à la hausse.

«Nous estimons néanmoins que 
la situation reste plutôt stable et peu 
préoccupante», rassure aussitôt la 
responsable de la section Contrôle de 
l’infection et programme de vaccina-
tion. «Il n’y a pas d’augmentation pré-
occupante des cas de Covid-19 dans 
les soins intensifs et le nombre de dé-
cès n’augmente pas de manière signi-
ficative.» Les patients Covid occupent 
moins de 6% des places disponibles en 
soins intensifs. Elle ajoute toutefois: 
«Nous resterons vigilants dans les se-
maines et les mois à venir».

2Pourquoi un second 
rappel pour les plus de 

80 ans?
Jusqu’ici, seules les personnes immu-
nodéprimées étaient encouragées à 
tendre l’épaule pour un second rappel. 
Cette recommandation est désormais 
étendue aux plus de 80 ans. Président 
de la Commission fédérale des vaccina-
tions, Christoph Berger explique que, 
selon les observations faites au Portu-
gal, où la vague liée aux sous-variants 
omicron BA.4 et BA.5 a déferlé en 
avance, ce sont surtout ces catégories 
qui se retrouvent à l’hôpital après une 
contamination.

3Pourquoi les plus 
jeunes attendront 

 l’automne?
Selon les observations, les plus jeunes, 
y compris la tranche d’âge des 65 à 
80 ans, bénéficient encore d’une bonne 
protection contre les formes graves de 
la maladie. «On estime que 98% de la 
population suisse a été en contact avec 
le virus soit par la vaccination, soit par 

l’infection.» Et comme la Suisse était 
plutôt en retard en matière de vacci-
nation et de rappel, cela a pour effet 
paradoxal de prolonger la période de 
protection. Selon Christoph Berger, un 
deuxième rappel aujourd’hui n’aurait 
que peu d’effets contre une infection.

4Pour quand le nouveau 
rappel cet automne?

Cet automne, cet effet de protection 
aura diminué alors qu’une autre 
vague pourrait déferler. Par ailleurs, 
une nouvelle génération de vaccins bi-
valents, adaptés au variant omicron, a 
été développée. Le laboratoire Moder-
na a déposé il y a une dizaine de jours 
une demande d’autorisation auprès de 
Swissmedic. Directeur suppléant de 
l’autorité de contrôle, Philippe Girard 
a assuré qu’elle était traitée avec «une 
priorité absolue».

En fonction de ces différentes don-
nées, une vaccination généralisée sera 
lancée au moment le plus opportun. 

Elle devrait être recommandée à toutes 
les personnes de plus de 16 ans, sans 
priorisation. Les moins de 16 ans de-
vraient pouvoir s’en passer, car le 
risque de contracter une forme sévère 
de la maladie est «très faible» chez eux, 
justifie Christoph Berger.

Les cantons semblent se satisfaire 
de ce calendrier encore assez flou. «La 
mise en œuvre d’une éventuelle re-
commandation de vaccination éten-
due est simplifiée pour les cantons 
s’ils ont la possibilité de s’y préparer 
de façon précoce», explique Tobias 
Bär, porte-parole de la Conférence 
des directeurs cantonaux de la San-
té. «De ce fait, les lignes directrices 
des recommandations relatives à la 
vaccination de rappel pour l’automne 
2022 sont très utiles aux cantons, 
même s’il y a encore plusieurs fac-
teurs inconnus.»

5Qu’en est-il des rappels 
hors recommandations?

Toutes les personnes non encore vac-
cinées ou qui voudraient recevoir un 
premier booster sont incitées à le faire. 
Pour celles-ci, la vaccination est gra-
tuite. Il en va de même du deuxième 
rappel pour les personnes immunodé-
primées et, désormais aussi, pour les 
plus de 80 ans. Ceux qui souhaitent 
un deuxième rappel, pour des raisons 
personnelles ou pour prolonger leur 
certificat Covid en vue d’un voyage à 
l’étranger notamment, peuvent le faire, 
mais ils devront débourser en principe 
60 francs.

6Quand doit-on se faire 
encore tester?

La stratégie en matière de tests reste la 
même depuis ce printemps. «Les per-
sonnes qui ont des symptômes peuvent 
se faire tester si elles le souhaitent», dé-
taille Céline Gardiol. «Mais le test est 
recommandé aux personnes particu-
lièrement vulnérables, surtout si elles 
ont été en contact avec quelqu’un de 

malade.» Pour ces personnes, les tests 
sont gratuits.

7Où les masques seront-ils 
à nouveau obligatoires?

Nombre d’hôpitaux publics sont déjà 
repassés au régime du masque obli-
gatoire. A l’HFR de Fribourg, il l’est 
«en chambre, dès 12 ans», mais n’est 
pas généralisé. «Nous surveillons la 
situation de très près et sommes prêts 
à réagir si besoin», indique l’hôpital. 
Au CHUV, «les règles ont été renfor-
cées le 24 juin», souligne le service de 
presse, avec port obligatoire dans de 
nombreux services et pour les visites 
des malades. Dans d’autres secteurs, 
le masque était resté obligatoire. Les 
HUG (Genève) ont généralisé une obli-
gation complète du masque le 29 juin. 
«Un rappel des bonnes pratiques, no-
tamment en matière d’hygiène des 
mains, est de rigueur», précisent les 
HUG.  
 COLLABORATION ARIANE GIGON

Les recommandations de vaccination contre le Covid-19 font leur retour. Sans plus attendre pour les plus de 80 ans, mais pas avant l’automne pour les plus jeunes. 
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«IL FAUDRA VIVRE AVEC LE VIRUS»
Rudolf Hauri, président de l’As-
sociation des médecins canto-
naux de Suisse, aurait souhaité 
que la décision soit annoncée 
plus vite.

La recommandation de vacciner 

les  personnes à partir de 80 ans  

est-elle juste?

Rudolf Hauri: Nous espérions 
qu’elle soit publiée plus tôt. Car 
l’organisation, et notamment 
le recrutement du personnel 
pour les équipes mobiles qui se 
rendront dans les EMS, est un 
défi, surtout avec les vacances 
qui ont commencé. Mais la 

Commission fédérale pour les 
vaccinations, la CFV, a pris 
le temps de livrer des argu-
ments convaincants et nous les 
acceptons.

L’âge seuil correspond-il à vos 

propres recommandations?

Nous aurions pu nous imagi-
ner que le public cible soit plus 
large. Il aurait peut-être été 
possible de recommander le 
deuxième rappel pour les per-
sonnes dès l’âge de la retraite. 
Mais les données scientifiques 
et le développement à venir ont 
incité la CFV et l’Office fédéral 

de la santé publique à définir la 
recommandation actuelle.

N’aurait-ce pas entraîné des 

 complications logistiques plus 

grandes?

Effectivement, mais, d’un autre 
côté, si le cercle des bénéficiaires 
est plus grand, les infrastruc-
tures et le personnel sont mieux 
utilisés.

Les retours de vacances sont-

ils une source d’inquiétude? La 

Grèce connaît actuellement une 

forte augmentation du nombre 

de cas…

Je ne dirais pas qu’il faut s’in-
quiéter. Mais les échanges 
nationaux et internationaux 
sont très importants. Des ex-
perts d’universités suisses, de 
même que les autorités, sont en 
contact permanent avec leurs 
collègues sur le plan interna-
tional. Ces échanges permet-
tront de savoir si une mutation 
surgit dans une certaine région 
du monde.

Comment le moment de la 

 généralisation de la 4e dose 

à  partir de 16 ans sera-t-il 

déterminé?

Plusieurs éléments entrent 
en ligne de compte. Il faudra 
analyser la mobilité du virus, 
les témoignages récoltés dans 
les hôpitaux, et voir aussi si 
les personnes fragiles ont des 
symptômes plus sévères, par 
exemple. Par ailleurs, il ne s’agit 
plus de stopper de nouvelles va-
gues du virus, mais de protéger 
les plus faibles. Nous devons 
vivre avec le virus.

La grippe frappe l’Australie de 

plein fouet. La Suisse doit-elle 

se préparer à une vague violente 

d’influenza?

Nous savons que les mesures de 
protection obligatoires contre 
le SARS-CoV-2 ont aussi tenu 
la grippe à distance, ce qui a 
aussi eu pour effet déplaisant 
que notre immunité face à l’in-
fluenza n’a pas été rafraîchie. Il 
faudra effectivement s’attendre 
à une activité plus élevée du 
virus de la grippe, qui pourrait 
survenir en même temps que 
le Covid-19, dont on sait désor-
mais qu’il est saisonnier. Cela 
aura un impact sur la vacci-
nation. Malheureusement, un 
vaccin contre les deux virus 
n’existe pas encore. ARIANE GIGON

RAPPEL POUR LES PLUS AGÉ·ES


